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Farm Fries

Rustikale
Kartoffelliebe
Wer Farm Chips mag, wird die neuen
Farm Fries liehen. Beide Sorten,
Nature und Rosmarin, zeichnen sich
wie die Chips durch ihren rustikalen
Charakter aus. Sie werden aus un-
geschälten Kartoffeln hergestellt und
dicker geschnitten als die meisten
herkömmlichen Pommes frites. Das
sorgt für einen intensiven Kartoffel-
geschmack. Natürlich werden auch
die tiefgekühlten Farm Fries aus
Schweizer Kartoffeln hergestellt. Die
Kombination mit Rapsöl garantiert
eine schnelle Zubereitung im Back-
ofen - mit vergleichsweise wenig Fett.

Tipp 1

Für die Aioli-Mayonnaise
Knoblauchzehen in etwas

andünsten. Knoblauch,
1 EL Öl und 5 dl Milch mit
einem Stabmixer fein pürie-
ren. Pflanzenöl dünnstrahlig
unter ständigem Mixen dazu-
geben. Mit Salz, Chilipulver
und etwas Zitronensaft
abschmecken.

2
Cumulus

für die -

Farm
vom 6 b

Aktion
20-fache

Cumulus-Punkte
für die neuen

Farm Fries
vorn 6 bis 19.11.
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Aioli-Mayonnaise und
Randenketchup passen

ausgezeichnet zum
Kartoffelgeschmack

der Farm Fries.

Farm Fries
Nature, 600 g*

Fr. 4.20

Farm Fries
Rosmarin, 600 g*

Fr. 4.50

* in grösseren Filialen

Tipp 2

Für den Randenketchup
300 g Randen klein
schneiden. 200 g Tomaten
hacken. Mit einer roten
Zwiebel in anschwitzen.
Zucker dazugeben und
caramelisieren lassen.
Mit Himbeeressig und
Orangensaft ablöschen.
Mit Salz, Pfeffer und Muskat
würzen. Zugedeckt ein-
kochen. Fein pürieren.
Heiss in Gläser füllen.

Die M-Industrie stellt
viele Migros-Produkte
her. Dazu gehören auch
die Farm Fries.

Farm Fries
Nature, 600 g*

Fr. 4.20

Farm Fries
Rosmarin, 600 g*

Fr. 4.50

* in grösseren Filialen

Die M-Industrie stellt
viele Migros-Produkte
her. Dazu gehören auch
die Farm Fries.
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amtliche mitteilungen

Romoos

Kartoffelaktion
bis 6. November

Der Gemeinderat teilt mit, dass
die beliebte Kartoffelaktion auch
in diesem Jahr wieder durchge-
führt wird. Die Kartoffeln wer-
den nach Romoos geliefert und
werden in 25-Kilo-Säcken 60
Rappen das Kilogramm angebo-
ten. Der Weiterverkauf ist unter-
sagt. Die Bestellung muss bis am
Dienstag, 6. November, an die
Gemeindekanzlei, Telefon 041
480 13 73, oder an daudia.pfulg@
romoos.ch erfolgen. Genaueres
kann dem an die Haushaltungen
versandten Flugblatt entnom-
men werden.
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Les patates douces
du district du Lac

Christian Hurni et Simon van der Veer, deux agriculteurs du Seeland, ont remporté mercredi le Prix
de l'innovation agricole 2018. Depuis quatre ans, ils se sont lancés dans la culture de patates douces,
dont ils assurent également la promotion avec la marque Batati, déposée l'automne passé.

A Frâschels, Christian Humi cultive, avec son associé Simon van der Veer, des patates douces qu'il commercialise sous la marque Batati. ÉTAT DE FRIBOURG
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XAVIER SCHALLER

AGRICULTURE. «Les pharmas et
les entreprises high-tech n'ont
pas le monopole de l'innova-
tion.» Le conseiller d'Etat Didier
Castella a salué mercredi le
dynamisme des paysans fri-
bourgeois, lors de la remise des
Prix de l'innovation agricole
2018. Depuis vingt ans, le canton
récompense ainsi des projets
«qui créent de la valeur ajoutée,
ouvrent de nouvelles perspec-
tives et offrent des solutions
efficaces», a souligné le direc-
teur des institutions, de l'agri-
culture et des forêts (DIAF).
Avec, cette année, trois lauréats
très différents: une culture de
patates douces dans le Seeland,
des granules d'esparcette sé-
chée, une filière équitable pour
la viande de porc.

La cérémonie s'est déroulée
à Frâschels, dans le district du
Lac, sur le domaine de Christian
Hurni. Avec son associé Simon
van der Veer, ils ont remporté
le premier prix - 15 000 francs
- pour leur culture de patates
douces. Selon les deux agricul-
teurs, il n'existe pas de chiffres
détaillés sur le marché de la
patate douce. Ils estiment néan-
moins que les importations de
ce féculent sont passées de

800 tonnes à 3000 tonnes ces
cinq dernières années.

Une idée d'avance
«Il faut avoir une idée

d'avance pour découvrir une
niche à occuper, développer
un produit auquel personne n'a
encore pensé, a souligné dans
son allocution Didier Castella.
C'est bien le cas pour la patate
douce: qui aurait dit qu'on pou-
vait en cultiver chez nous?» Et
les deuxLacois ne se contentent
pas de cultiver, ils organisent
aussi la commercialisation. A
l'automne 2017, ils ont déposé
la marque Batati - patates
douces suisses, qu'ils écoulent
notamment dans les coopéra-
tives régionales Migros Aar,
Lucerne, Bâle, Neuchâtel-
Fribourg et Zurich. En plus
d'étendre la production, leur
objectif est de développer des
produits dérivés comme des
chips aux légumes avec de la
patate douce.

L'aspect social du projet a
aussi retenu l'attention du jury:
les membres de l'institution
d'intégration socioprofession-
nelle Action-paysage Bienne-
Seeland participent à la plan-
tation, au désherbage et à la
récolte.

Prix d'encouragement
«Parmi les sept projets ins-

crits, plusieurs auraient mérité
un prix», a précisé Didier Cas-
tella. Deux prix d'encourage-
ment, de 2500 fr. chacun, ont
été décernés. Mathias Mauroux
et Valentin Chappuis ont déve-
loppé un système de commer-
cialisation alternatif pour la
viande de porc. Lassés de la
versatilité du marché, l'éleveur
et l'engraisseur ont pris en main
l'écoulement de leur production
en la régulant. L'idée est de pré-
voir un débouché pour la vian-
de avant même de faire naître
les porcelets. La confiance des
acheteurs permet une rétribu-
tion équitable, à prix fixe, à tous
les acteurs de la filière.

La dernière lauréate est Syl-
vie Bonvin-Sansonnens. Dans
son exploitation de Rueyres-
les-Prés, la députée Verte fait
pousser en culture pure de
l'esparcette. Aussi appelée
sainfoin, cette légumineuse
offre des vertus antiparasi-
taires pour le petit bétail. Sé-
chée à Tavel et conditionnée
en pellets, elle s'exporte main-
tenant dans toute la Suisse et
même à l'étranger.
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Luzerner Forscher bereiten
den Weg für Mond-Kartoffeln

LUZERN. Was sollen Bewohner von
Mondkolonien dereinst essen?
Forscher der Uni Zürich und der
HSLU tüfteln an Wegen, um auf dem
Mond Kartoffeln anzubauen.

Der Mond ist ein trister Himmelskörper:
Eine dicke Schicht aus Mondstaub - im
Fachjargon Mondregolith - bedeckt den
Erdtrabanten. Nährstoffe gibt es im Boden
nur wenige - und auch die massiv geringe-
re Schwerkraft beeinträchtigt das Pflanzen-
wachstum.

Doch Agrikultur könnte dennoch mög-
lich werden. «Um Kulturpflanzen wie
Tomaten und Kartoffeln trotz der schwieri-
gen Bedingungen im Weltall zum Wachsen
zu bringen, müssen wir die Mykorrhiza-
Bildung fördern», fassen Forschungsleiter
Lorenzo Borghi von der Uni Zürich und
Marcel Egli von der HSLU zusammen. Als
Mykorrhiza bezeichnet man das Geflecht
zwischen Pflanzenwurzeln und Pilzen. Die
beiden Organismen leben in einer sym-
biotischen Beziehung. Borghi: «In dieser

Dank Schweizer Forschung könnte auf dem Mond dereinst Ackerbau betrieben werden. (STOCK

Lebensgemeinschaft versorgen Pilzfäden
die Pflanzenwurzeln mit zusätzlichem Was-
ser, Stickstoff, Phosphaten sowie Spuren-
elementen aus dem Boden. Umgekehrt er-
halten sie Zugang zu Zucker und Fetten, die
von der Pflanze gebildet werden.» Um das
Problem mit der fehlenden Gravitation zu

lösen, hat die Forschungsgruppe Petunien
und Mykorrhiza-Pilze unter simulierter
Schwerelosigkeit angebaut. Als «Trick» be-
handelten die Forscher Pflanzen mit einem
künstlichen Hormon, das das Mykorrhiza-
Wachstum fördert. So könnte eine Rösti
vom Mond dereinst Realität werden.
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Pommes de terre multicolores
commercialisées par Fenaco
Rose, bleue, violette, l'assortiment des nouvelles varié-

tés de pommes de terre mis en vente tout récemment par
Fenaco est des plus colorés, sans oublier la diversité des
saveurs et des possibilités d'utilisation. Ces sortes pro-
viennent pour la plupart d'Amérique latine qui dispose de
nombreuses variétés originales. Le spécialiste néerlandais
des plants de pomme de terre, HZPC Holland BV, en a sélec-
tionné les plus prometteuses pour la commercialisation.
Fenaco les propose désormais sous son concept «PatART»
(voir www.patart.menu/fr/). Elles sont cultivées actuelle-
ment dans deux localités bernoises, a indiqué Fenaco. La
coopérative compte en étendre la culture sur l'ensemble du
pays à moyen terme. Les premiers volumes significatifs ont
été produits en 2018 et seront disponibles ces jours-ci chez
divers détaillants et fournisseurs de la restauration. LID-PAC
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PRIX À L'INNOVATION AGRICOLE

La patate douce remporte la palme d'or
Michel Currrat
La cérémonie de remise
des prix à l'innovation
agricole du canton de
Fribourg s'est déroulée
mercredi 31 octobre
sur l'exploitation
de Christian Hurni
à Fràschels.

Le prix à l'innovation agri-
cole du canton de Fribourg,

créé en 1998 a pour objectif de
faire connaître et de récom-
penser des projets novateurs
en relation avec l'agriculture
cantonale. Devenu bisannuel
en 2006, il est doté de prix
d'une valeur de 20000 francs
qui ont été attribués pour la
quinzième fois.

«Nous célébrons cette an-
née les vingt ans de ce prix
visant à mettre en valeur les
projets qui créent de la valeur
ajoutée, ouvrent de nouvelles
perspectives et offrent des
solutions. Pour cette édition,
sept dossiers ont été soumis
au jury, des projets qui privilé-
gient pour beaucoup la de-
mande des consommateurs en
produit de qualité. Tous ces
agriculteurs montrent ainsi
qu'ils sont capables d'inno-
ver», a souligné Didier Castella,
Conseiller d'Etat en charge de
la Direction de l'agriculture et
des forêts du canton de Fri-

bourg et également président
du jury composé de cinq
membres.
Un engagement social

Le prix à l'innovation 2018 a
été décerné,à Christian Hurni
et Simon Van der Veer pour
leur projet «Batati-Patates
cjouces suisses» qui se voient
attribuer un montant de
15000 francs. Depuis 2014, les
deux agriculteurs cultivent la
patate douce dans la terre du
Seeland. Le concept ne com-
prend pas seulement la culture
de ce tubercule, mais aussi
l'écoulement de la production.
Les deux propriétaires de la
société se chargent de l'organi-
sation de la culture, de la tari-
fication et de la commercialisa-
tion des patates douces. La
livraison aux grossistes est en
revanche confiée à des presta-
taires. La marque Batati ne se
limite pas à la culture de pa-
tates douces mais repose aussi
sur un engagement social. En
effet, la société collabore avec
une institution d'intégration
socioprofessionnelle, Action-
paysage Bienne-Seeland, dont
les bénéficiaires participent à
la plantation, au désherbage et
à la récolte en étant encadré
sur leur lieu de travail. «En ré-
compensant ce projet, le jury
a voulu distinguer un projet
qui offre une valeur ajoutée

pour l'agriculture. La culture
de patates douces est adaptée
au sol suisse et répond à un
besoin du marché qui n'était
jusque-là approvisionné que
par l'importation», a expliqué
Christian Moser, membre du
jury.

Deux prix d'encourage-
ment de 2500 francs chacun
ont également été décer-
nés. Mathias Mauroux d'Auti-
gny et Valentin Chappuis de
Lussery-Villars ont convaincu
le jury avec leur idée de nou-
veau système de commercia-
lisation de la viande dont le
but est de rétribuer équitable-
ment tous les acteurs de la
chaîné de production avec
des prix fixes.

Sylvie Bovin-Sansonnens
de Rueyres-les-Prés a été pour
sa part été récompensée pour
le lancement de la production
d'esparcette (sainfoin) en
culture pure et qualité bio. Ce
fourrage, aux vertus antipara-
sitaires, une fois préfané est
transformé en pellets au sé-
choir de Tavel où il est condi-
tionné en sacs ou en big bag
avant d'être commercialisé
dans toute la Suisse et à l'étran-
ger.
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Didier Castella, Simon Van der Veer et son épouse ainsi que
Christian Hurni et son épouse (de gauche à droite). M. CURRAT
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Spezialkulturen
Strickhof Spezialkulturen Riedhofstrasse 62, 8408 Winterthur 058 105 91 70  www.strickhof.ch
Kartoffelbau aktuell

Rückblick auf das Kartoffel-Anbaujahr
Die Kartoffel-Anbausaison 2018 wird
schweizweit als mengenmässig
«normal» bilanziert. Die Hauptanbau-

regionen im Kanton Zürich (Weinland
und Unterland) erlitten jedoch erneut
eine ausgeprägte Trockenheit, die sich
je nach Sorte, Boden und örtlichen
Gewitterniederschlägen auswirkte.
In den Vordergrund rückte die Be-
wässerung (wo überhaupt möglich).
Nebenschauplatz war die Krautfäu-
leprävention.

Es ist wiederum die Zeit, aus einer sach-
lichen Distanz Lehren zu ziehen aus
der vergangenen Anbausaison und An-
passungen für den kommenden Anbau
ins Auge zu fassen. Im Bewusstsein,
dass das Wetter unberechenbar ist.
Das Kartoffel-Wetter 2018
Wie 2017 dominierte diese Kartoffel-
Anbausaison eine trockene und über-
durchschnittlich warme Witterung.
Nach kühlen und nassen zwei Monaten
ausgang des Winters trockneten die
Böden ab April rasch und gründlich ab.
Dies ermöglichte eine zeitige und von

Spätreife Sorten Anfang August im Versuch Humlikon. Zum Zeitpunkt, wo in anderen Jahren das Kraut den Bodenbedingungen her optimale
noch grün war, wurde es 2018 durch die extreme Hitze regelrecht «vernichtet». Bild: Andreas Rüsch Pflanzung der Lagerkartoffeln in der

zweiten Aprilhälfte.
Unüblich warme Temperaturen von

Ende April bis Ende Mai, ohne einen
Kälteeinbruch, sorgten für einen Wachs-
tumsvorsprung der Kartoffeln Ende
Mai von rund 2-3 Wochen gegenüber
anderen Jahren. Dank gut verteilter Nie-
derschläge und ausreichender «Win-
ter-Feuchtigkeit» im Unterboden konn-
ten sich die Kartoffelbestände flächen-

e
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deckend hervorragend entwickeln. Für
die herbizidfreie Kartoffelproduktion
waren diese Bedingungen der besten
Lehrbuchtheorie entsprechend.

Heiss und trocken ging es dann wei-
ter bis praktisch zur Ernte. Positiv im
Gegensatz zu vergangenen Jahren mit
Hitzephasen waren verhältnismässig
kühle Nächte in der Hauptwachstums-
phase der Knollen bis Mitte Juli. Ge-
paart mit einer guten Krautentwick-
lung - die zu einer ausreichenden Be-
schattung und Kühlung der Dämme
führte - wurden die Bestände vor Hit-
zeschäden wie beispielsweise Kindel-
bildung weitgehend verschont. Trotz-
dem geht 2018 als eines der wärms-
ten Jahre in die Geschichte ein. Vergli-
chen mit den letzten 10 Jahren lag
die Umgebungs-Durchschnittstempe-
ratur mehr als 2 Grad Celsius über
dem Mittel.
Nassfäuleinfektionen
Verbreitet wurden in gewissen Sorten
(vorwiegend in den mit Agria verwand-
ten) welke Pflanzen mit Schwarzbei-
nigkeit beobachtet. Es handelte sich
um bakterielle Nassfäulen von Pecto-
bakterien- oder Dickeya-Stämmen, frü-
her unter dem Sammelbegriff «Erwi-
Ma» bekannt. Dank der überdurch-
schnittlich hohen Frühjahrstempera-
turen konnten sich diese Bakterien gut
vermehren. Das anhaltend trockene
Wetter wirkte entgegen, indem befalle-
ne Stauden austrockneten und sich die
Infektionen nicht weiterverbreiteten.
Bis zur Ernte waren keine nassfaulen
Stauden oder Knollen feststellbar.

In vielen Fällen liegt die Ursache die-
ser nicht direkt bekämpfbaren, bakte-
riellen Fäulnis in einer versteckten
Pflanzgutinfektion. Womöglich wur-
den in gewissen Pflanzgutposten Infek-
tionen aus dem Nässejahr 2016 sicht-
bar. In dieser Thematik ist vor allem

die Saatgutbranche gefordert. Es lau-
fen intensive nationale und internati-
onale Forschungsbemühungen, um all-
fällige Kontaminationen von Pflanzgut-
posten mit Bakterien einzudämmen.
Erträge und Qualität
Bei den mittelfrühen Sorten, wozu die
festkochenden und vorwiegend fest-
kochenden gehören, erfolgte das Knol-
lenwachstum dank dem Vorsprung die-
ses Frühjahrs noch vor der extremen
Trockenheit und Hitze. Die Erträge
sind an manchen Standorten ohne Be-
wässerung erstaunlich gut. Die mittel-
späten Industriesorten (Frites und Chips)
gelangten mit der Ertragsbildung noch
voll in die Hitze- und Trockenphase ab
Mitte Juli. Dementsprechend ist die Ka-
librierung auf unbewässerten Standor-
ten kleinfallend, inkl. eines erhöhten
Anteils an nicht handelsfähigen Kali-
bern.

Durch trockenheitsbedingte Schlag-
schadengefahr musste vielerorts lange
zugewartet werden mit der Ernte. Dies
erhöhte die schon angefallene Wärme-
summe auf die Knollen zusätzlich. Der
Keimdruck der Posten am Lager wird
insbesondere bei frühreifen Sorten aus
leichten, sonnenexponierten Böden sehr
hoch sein. Die für die Bestände stres-
sigen Witterungsbedingungen haben
Infektionen mit Colletotrichum geför-
dert.

Mikroverletzungen bei der Ernte so-
wie warme Knollentemperaturen zu
Lagerbeginn waren förderlich zur Ver-
breitung von Colletotrichum und Sil-
berschorf auf den Knollen. Die Ausla-
gerung der Lagerware wird vermutlich
noch mit einigen Herausforderungen
verbunden sein.
Umgang mit Hitze und Trockenheit
Blickt man auf die letzten 15 Jahre - ab
dem Extremjahr 2003 - zurück, haben
Witterungsextreme wie Hitze und Tro-
ckenheit deutlich zugenommen. In den

kommenden Jahren ist mit weiteren
solchen Ereignissen zu rechnen. Ge-
mäss Klimaszenarien ist vor allem mit
Sommertrockenheit und dazugehöri-
gen Hitzephasen zu rechnen.

Die Kartoffel gehört grundsätzlich zu
den Kulturen des gemässigten Klimas.
Lufttemperaturen > 30 °C oder Boden-
temperaturen > 25 °C wie in oben ge-
nannten Witterungsextremen sind kri-
tisch für das Wachstum und die Quali-
tät der Knollen.

Was sind mögliche Strategien? Von
der Sortenzüchtung sind keine Wun-
der zu erwarten. Trockenheits- und
Hitzetoleranz ist ein Kriterium unter
vielen. Dennoch erbringen die neuen
Sorten Schritt für Schritt Verbesserun-
gen.

Wo bewässert werden kann, wird die
bedeutendste Massnahme eine lücken-
lose und professionell gesteuerte Bewäs-
serung sein. Damit sich der arbeits-
technisch und kostenintensive Auf-
wand lohnt, muss der Bewässerungsbe-
ginn rechtzeitig erfolgen. Es empfiehlt
sich eine Messung der Bodenfeuchte
mit Sonden.

Wo nicht bewässert werden kann,
liegt der Hauptaugenmerk auf einem
Boden, der möglichst viel Wasser aus
Winter- und Frühjahrsniederschlag zu
speichern vermag und auf einem Kar-
toffelbestand, der dieses gespeicherte
Wasser möglichst rasch und gut nut-
zen kann.

Bodenseitig gilt es, als mittel- bis
langfristige Massnahme, den Humus-
gehalt zu steigern, mit gezielter Bear-
beitung und Gründüngungsanlage die
Struktur zu verbessern. Damit soll ein
höheres Porenvolumen erreicht wer-
den, um somit das Wasserspeicherver-
mögen des Bodens und die Wurzeltiefe
der Kartoffeln zu erhöhen.

Von der Produktionsrichtung her gilt
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es, den Ertrag möglichst früh vor Som-
mertrockenheit zu bilden. Produktions-
technisch kann dies mit Vorkeimen ge-
fördert werden. Die Wahl von frühen
Speisesorten anstelle spätreifer Indus-
triesorten ist auf Trockenstandorten
eine weitere Massnahme.

Der Anbau von Pflanzkartoffeln, de-
ren Kraut Anfang Juli vernichtet wird,
wäre eine weitere Produktionsalterna-
tive. Andreas Rüsch, Strickhof

Vor-Information
Am Freitag, 23. November, werden am

Strickhof in Lindau Erkenntnisse aus den

Kartoffelversuchen 2018 in Humlikon prä-

sentiert. Nebst Referaten besteht die Ge-

legenheit, 10 festkochende Kartoffelsor-

ten zu degustieren.

Durchschnittstemperatur Umgebung Wetterstation Winterthur-
Wülflingen, von Mitte Mai bis Mitte August in °C
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Durchschnittstemperatur der Wetterstation Winterthur-Wülflingen, jeweils 15. Mai bis 15. August,
Jahre 2008 bis 2018. Grafik: www.agrometeo.ch

Versuchssorte «Capucine»: Trockenstress, Hitze und Mikroverletzungen bei der Ernte haben

Colletotrichum dieses Jahr ausserordentlich gefördert. Bild: Andreas Rüsch

Durchschnittstemperatur Umgebung Wetterstation Winterthur-
Wülflingen, von Mitte Mai bis Mitte August in °C
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Bioaktuell

Konventionelle Pflanzkartoffeln
und Bioimportpflanzkartoffeln sind
bewilligungspflichtig

Lenkungsabgaben Kartoffeln 2018/2019
Bio Suisse Lenkungsabgaben für von der Saatgutstelle bewilligte, konventionelle
Saatkartoffeln, Saison 2017/2018 auf Basis der Swisssem-Preise für Profi Paloxen je 100 kg

Sorte Klasse Profi nicht-Bio Profi Bio Lenkungsabgabe

Agata Ns CHF 84.80 CHF 133.20 CHF 48.40

Agata Kls CHF 104.80 CHF 153.20 CHF 48.40

Agria Ns CHF 91.85 CHF 135.65 CHF 43.80

Agria Kls CHF 121.85 CHF 165.65 CHF 43.80

Annabelle Ns CHF 97.55 CHF 146.25 CHF 48.70

Annabelle Kls CHF 127.55 CHF 176.25 CHF 48.70

Challenger Ns CHF 92.75 CHF 143.55 CHF 50.80

Challenger Kis CHF 112.75 CHF 163.55 CHF 50.80

Charlotte Ns CHF 88.95 CHF 137.65 CHF 48.70

Charlotte Kls CHF 118.95 CHF 167.65 CHF 48.70

Däsiröe Ns CHF 76.40 CHF 135.65 CHF 59.25

D6siräe Kls CHF 106.40 CHF 165.65 CHF 59.25

Ditta Ns CHF 90.40 CHF 139.60 CHF 49.20

Ditta KIs CHF 110.40 CHF 159.60 CHF 49.20

Erika Ns CHF 94.35 CHF 143.05 CHF 48.70

Erika KIs CHF 124.35 CHF 173.05 CHF 48.70

Jelly Ns CHF 88.95 CHF 139.75 CHF 50.80

Jelly Kls CHF 108.95 CHF 159.75 CHF 50.80

Victoria Ns CHF 93.75 CHF 143.55 CHF 49.80

Victoria Kls CHF 113.75 CHF 163.55 CHF 49.80

Andere Sorten Ns/Kls CHF 49.82

Abbildung 1: Die Lenkungsabgaben für Kartoffeln 2018/2019
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Rund die Hälfte der in der Schweiz
benötigten Biopflanzkartoffeln wird
im Inland produziert. Das sind die
zehn meistgenutzten Sorten. Ange-
baut werden jedoch ungefähr zwan-
zig weitere Sorten. Deren Anbau-
fläche ist aber so klein, dass eine
Produktion von Biopflanzkartoffeln
nicht profitabel ist. Ein Teil der
Biopflanzkartoffeln wird impor-
tiert.

Bereits im Herbst werden die Pflanz-
kartoffeln für die kommende Saison
bestellt, kontraktiert oder ausgeliefert.
Bioproduzenten sind verpflichtet, Bio-
pflanzkartoffeln einzusetzen.
- Für nichtbiologische Pflanzkartof-

feln muss der Produzent vor dem Kauf
der Ware auf www.organicxseeds.ch
eine Bewilligung beantragen. Dabei
empfiehlt es sich, die Verfügbarkeit
bei verschiedenen Anbietern zu prü-
fen.

- Auch importierte Biopflanzkartof-
feln sind gemäss Beschluss von Bio
Suisse seit 2017 bewilligungspflich-
tig. Verantwortlich für die Bewilli-
gung für importierte Biopflanzkar-
toffeln ist der Biokartoffelproduzent,
er kann sie kostenneutral bei der
FiBL-Saatgutstelle unter teambiosaat-

gut(at)fibl.org mit diesem Formular
(30.2 KB) beantragen.

Um Schwierigkeiten und Unannehm-
lichkeiten vorzubeugen, gilt es, ein
paar wichtige Punkte zu beachten.
- Bevor Sie bestellen, informieren Sie

sich auf www.organicxseeds.ch, wel-
che Händler Bioware auf Lager ha-
ben. Die Händler sind verpflichtet,
die Einträge aktuell zu halten.

- Stellen Sie die Anträge für konventio-
nelle Saatkartoffeln umgehend und
direkt auf www.organicxseeds.ch, wenn
dort Ihre gewünschte Sorte und Ihr
gewünschtes Kaliber nicht mehr in
Bioqualität als verfügbar angezeigt
wird.

- Seit 2017 müssen importierte Bio-
saatkartoffeln bewilligt werden.

- Bei Vertragsanbau kann der Auftrag-
geber eine Sammelbewilligung für
seine Auftragnehmer beantragen,
dies nach Absprache mit der FiBL-
Saatgutstelle.

- Es kommt immer wieder vor, dass
Händler konventionelle Pflanzkar-
toffeln liefern, obwohl Bioware be-
stellt wurde. Werfen Sie bei Liefe-
rung immer einen Blick auf den Lie-
ferschein und kümmern Sie sich
umgehend um eine Bewilligung.

Lenkungsabgaben Kartoffeln 2018/19
Weltweit wohl einmalig im Biolandbau

ist die Erhebung von Lenkungsabga-
ben (LA) auf nichtbiologisches Vermeh-
rungsmaterial unterschiedlicher Arten.
Durch die LA zahlen alle Biolandwirte
für ihre Pflanzkartoffeln gleichviel, ob
diese nun bio oder konventionell sind.
Die LA für Kartoffeln ist die Preisdiffe-
renz zwischen 100 kg Pflanzkartoffeln
Profi Paloxe Klasse A bio und konventi-
onell. Mit den LA werden Sortenversu-
che unter Biobedingungen unterstützt.
Siehe dazu Biokartoffelsortenprüfung (Ru-
brik Ackerbau)

Zudem werden die Biopflanzkartof-
feln vergünstigt, dies je nach Stand des
Kartoffel-Fonds, gespiesen aus den LA.
Dabei geben die Vermehrungsorgani-
sationen die Biopflanzkartoffeln zu ei-
nem günstigeren Preis an die Händler
ab (für die Saison 2018119 beträgt die
Verbilligung zehn Franken pro Dezi-
tonne) und stellen die Verbilligung dem
Fonds in Rechnung. Diese Beschlüsse
,werden an der alljährlichen Sitzung
der Arbeitsgruppe Biosaatgut Anfang
September gefasst. Vertreten sind dort
unter anderem Akteure der Kartoffel-
Wertschöpfungskette: Produktmanager
und Mitglieder der Fachgruppe Acker-
kulturen der Bio Suisse, Vertreter der
Vermehrungsorganisationen, Saatgut-
stelle und Beratung des FiBL. Die Len-
kungsabgaben für Kartoffeln 2018/2019
(182.0 KB). Matthias Klaiss, FiBL
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'Landesstreik 1918: Die Frauen rebellierten schon ein Jahr früher

Klassenkampf mit Kartoffeln
Vor dem Generalstreik
gab es die «Kartoffel-
Krawalle»: Frauen
wehrten sich gegen
Spekulation und Preis-
treiberei. Ein Blick auf
die Pionierinnen des
Landesstreiks.
RALPH HUG

War das ein Flashmob? Jedenfalls lief es
so: Am 1. Juli 1916, mitten im Ersten Welt-
krieg, versammelten sich um acht Uhr
morgens einige proletarische Frauen vor
dem Berner Parlamentsgebäude. Ein Teil
setzte sich ab und strömte zum Markt.
Dort knöpften sie sich Marktfrauen vor,
die Kartoffeln, Eier und Gemüse zu über -
höhten Preisen verkauften. Zum Teil
handgreiflich zwangen sie sie, die Preise
zu senken. Bei Widerstand drängten sie

die Marktfrauen weg und verkauften die
Härdöpfel selbst. Reiche Kundinnen
schimpften und suchten das Weite. So ver-
lief eine der vielen Marktdemonstratio-
nen des Kriegsjahrs 1916. Solche gab es
auch in Zürich, Biel, Thun und Grenchen.

ARBEITERINNENVEREINE
In Biel artete die Marktdemo zu einem
Massenauflauf aus. «Tausende», hiess es
nachher in der Zeitung, hätten sich
zusammengetan und gegen Wucher und

Preistreiberei protestiert. Meistens sei die
Polizei eingeschritten, schreibt die Histo
rikerin Regula Pfeifer, die das Phänomen
untersucht hat. Es gab Beschimpfungen,
Rempeleien, Blessuren und Verhaftungen
Zum Teil wurden auch Körbe umgekippt
und die Kartoffeln kullerten auf den
Boden. Glücklich sei gewesen, wer eine
«Grundbirne» habe erhaschen können,

notierte ein Lokalblatt. Zunächst war u
klar, wer hinter den Aktionen steckte. Re
gula Pfeifer fand heraus, dass es die soz
aldemokratischen Arbeiterinnenvereine
waren: «Die Frauen jener Vereine bildeten
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den Kern der Demonstrantinnen.»

POLIZEI SCHÜTZT SPEKULANTEN
Diese trafen mit ihren Aktionen den Net.%
der Zeit. Denn nicht nur linke Frauen ein
pörten sich über die Ausnützung der Le
bensmittelknappheit. Auch bürgerliche

«Wo sich die Frauen
wehrten, gingen die Preise
spürbar zurück.»

REGULA PFEIFER, HISTORIKERIN

Frauen waren entrüstet. Und war einmal
ein Auflauf im Gang, schlossen sich ihm
viele spontan an. Das machte Eindruck
und hatte Erfolg. Die Presse berichtete, die
Frauen hätten am Protesttag die Kartoffel
preise um volle 30 Rappen drücken kön-
nen. Am zweiten Demo-Tag in Bern, dem
4. Juli, marschierten die Frauen vors

Bundeshaus, angeführt von Rosa Grimm
der Gattin des Arbeiterführers Rober
Grimm. Dort stand jedoch die Polizei unc
blockte jede weitere «Äkschen» ab. An
Mittag bildete sich erneut eine «lärmend(
Volksmenge», wie eine Zeitung schrieb
Die Polizei musste einige Marktfrauen ir
den Vorgarten einer Bierwirtschaft weg
führen, um die Situation zu entschärfen.

HÖCHSTPREISE FÜR OBST UND EIER
Derweil bemächtigten sich die Demons
trantinnen der Marktstände und nahmer
den Verkauf der Ware selber an die Hand
Ein Hauch von Anarchismus umgab die
aktivistischen SP-Frauen. An ihren Ver
sammlungen sprachen sie von «autono
mer Marktkontrolle». Diese ebbte aber
bald wieder ab. Einen Monat später wai
der Spuk der Marktdemonstrationen vor
über. Er blieb aber nicht ohne folgen. Die
Sozialistinnen hatten auch den Berner Po
lizeidirektor Lang belagert. Der war für
die Märkte zuständig und musste bessere
Kontrollen versprechen.

DIE FRAU IM KOMITEE

Einen klaren Erfolg verbuchten die Zür
cher SP-Frauen. Nach ihrer Intervention
setzte der Polizeivorstand im Amtsblatl
Höchstpreise für Kirschen, Johannisbee
ren, grüne Bohnen und Eier fest. Bein]
Volkswirtschaftschef des Kantons ver
langten sie einen Verkaufszwang und
Höchstpreise für Kartoffeln im ganzen
Kanton, zudem eine Abgabe von Fleisch
zu reduzierten Preisen an bedürftige Fa

ROSA LUXEMBURG DER SCHWEIZ.

Frauenrechtlerin und Streikorganisatorin
Rosa Bloch-Beilag. FOTO: SCHWEIZ. SOZIALARCHIV

milien. Eine Vertreterin des Arbeiterin-
nenvereins wurde darauf an eine Teue-
rungskonferenz der Gemeinden eingela-
den. Diese Strategie trug die Handschrift
einer politisch versierten Frau: Rosa Bloch-
Bollag (1880-1922), die schweizerische
Rosa Luxemburg. Sie war nicht nur die
Präsidentin der schweizerischen Arbeite-
rinnenvereine. Als einzige Frau sass sie
auch im Oltener Aktionskomitee, das im
November 1918 den Landesstreik der
Schweiz organisierte. Bloch war Redakto-
rin der Blatts «Die Vorkämpferin» und
schrieb flammende Aufrufe für die Eman-

zipationder Frau. Die Bürgerlichen hass
ten sie wie die Pest und verteufelten sie
nach Kräften. Bei ihnen hiess sie nur
«Brillanten-Rosa», weil sie früher als
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Verkäuferin in einem Juweliergeschäft
gearbeitet hatte.

Am 10. Juni 1918 war Blochs Namen
in aller Munde. An diesem regnerischen
Tag führte sie eine «Hungerdemonstra-
tion» an. An die tausend Arbeiterfrauen
zogen vom Zürcher Volkshaus über die
Bahnhofstrasse zum Rathaus. Sie forder-
ten eine sofortige Beschlagnahmung von
Lebensmitteln und deren Verteilung an
darbende Familien. Auch in Luzern gab es
im August 1917 einen Hungermarsch, an
dem sich über 3000 Leute beteiligten.

EIN MORD?
In den berühmten neun Forderungen
zum Generalstreik bezogen sich zwei auf
die Ernährungskrise: Ausbau der Lebens-
mittelversorgung, Staatsmonopole für
Import und Export. Dank Rosa Bloch war
auch das Frauenstimmrecht im Forde-
rungskatalog des Streikkomitees enthal-
ten. Die Tragik der Geschichte wollte es,
dass Bloch just am Ernährungsmangel
starb, den sie so sehr bekämpfte. Sie litt an
einem Kropf, zu wenig jodiertes Salz war
die Ursache. Bei der harmlosen Operation
verblutete sie. Ihr Mann Sigfried Bloch
glaubte nicht an einen Kunstfehler. Er war
überzeugt, dass Rosa umgebracht wurde.

Die Marktkrawalle zeitigten Wir-
kung. Wo sich die Frauen wehrten, seien
die Preise spürbar gesunken, schreibt Pfei-

fer. Doch das Grundproblem konnten die
militanten Frauen nicht lösen. Kriegsbe-
dingt hatte sich die Versorgungslage seit
1914 stetig verschlechtert. Die Einfuhr von
Weizen ging zurück, Kohle wurde knapp,

Bei den meisten
Arbeiterfamilien herrschte
blanker Hunger.

und die Preise schossen in die Höhe. In-
nert dreier Jahre verdoppelte sich der
Brotpreis, für Eier bezahlte man dreimal
mehr, Fleisch war für viele Familien uner-
schwinglich.

HUNGERNDE ARBEITER
Laut dem Umwelthistoriker Christian Pfis-
ter trugen schliesslich auch schlechtes
Wetter und Missernten dazu bei, dass sich
die Versorgungsfrage dramatisch zu-
spitzte. Im Juni 1916 schneite es bis in tiefe
Lagen, dann folgte Dauerregen. Der Früh-
ling 1917 war eiskalt. Die Kartoffelernte
war mies, Schnee und Regen verdarben
das Heu und liessen die Milcherträge ein-
brechen. Pfister spricht für jene Jahre gar
von einer «kleinen Eiszeit».

In den meisten Arbeiterhaushalten
regierte nicht nur König Schmalhans, son-
dern blanker Hunger. Die Empörung über
passive Behörden, Spekulantentum und
Hamsterkäufe durch Reiche breitete sich
immer mehr aus. Der Teppich für den
Generalstreik war ausgelegt.
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Leserbrief
OFFENER BRIEF AN DEN PRÄSIDENTEN DER FENACO GENOSSENSCHAFT, PIERRE ANDRE GEISER

Schweizer Kartoffeln in Holzpaloxen aus Polen!?

Die Fenaco benutzt für den Transport der inländischen Kartoffelernte Paloxen aus Polen.
P. Greminger

Der Brief den wir hier in etwas gekürzter
Form wiedergeben, wurde an verschiedene
Politiker und Medien versandt.

Sehr geehrter Herr Geiser

Ich habe festgestellt, dass die Fenaco für den
Transport der hiesigen Kartoffelernte vom
Feld in die Verarbeitungszentren polnische
Paloxen einsetzt. Ich finde das gravierend,
und zwar aus zwei Gründen:

Erstens sind viele Bauern nicht nur
Mitglieder der Fenaco Genossenschaft,
sondern auch Waldeigentümer, die unter
den gegenwärtigen Marktbedingungen
grosse Mühe haben, ihr Holz zu anstän-

digen Preisen zu verkaufen.
Zweitens: Die Fenaco hat vorbildliche
Zielsetzungen wie zum Beispiel «Wir
engagieren uns für wettbewerbsfähige
regionale Wirtschaftsstrukturen und eine
gute Versorgung im ländlichen Raum».
Dienen die gut gemeinten Vorsätze eher
dem Marketing als der tatsächlichen För-
derung regionaler Wirtschaftsstrukturen,
die auf einheimische Produkte setzen? So
nach dem Motto «Wasser predigen und
Wein trinken»? Ich hoffe es nicht.

Im Schweizer Wald stehen die europaweit
grössten Holzvorräte pro Hektare, jährlich
könnten problemlos gut 1 Mio. Kubikmeter
Holz zusätzlich genutzt werden. Gut 20% der

Landesprodukte

box supplier.
INTER »RA Poland

Produits agricoles
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Schweizer Waldfläche sind im Besitze von
Bauern, die ihr Holznutzungspotenzial bei
Weitem nicht ausschöpfen können - u.a. weil
jährlich für etwa 6 Mia. CHF Holzprodukte
importiert werden. Das heisst, wir überlas-
sen unsere regionale Wertschöpfung mit-
samt den damit verbundenen Arbeitsplätzen
dem Ausland.

Die Bauern erhalten von der öffentlichen
Hand erhebliche Beiträge (mindestens
2,5 Mia. CHF), und die Fenaco profitiert
indirekt davon. An den Schweizer Wald
hingegen leisten Bund und Kantone nur
sehr geringe Beiträge, und die Preise des
Schweizer Holzes werden vom Weltmarkt
bestimmt, weil es keinen vergleichbaren
Grenzschutz (Zollgebühren etc.) wie für
landwirtschaftliche Produkte gibt.

Immerhin fördert der Bund mit dem Akti-
onsplan Holz die Nutzung und Verwendung
von Schweizer Holz mit jährlich rund 4 Mio.
CHF. Die Botschaft der Kampagne «Wood-
vetia», die vom Bund finanziert wird, ist aber
wohl bei den Verantwortlichen der Fenaco
noch nicht angekommen.

Nicht nur mich würde es freuen, wenn
Sie eine Solidaritätsaktion zur Förderung
der Holznutzung im bäuerlichen Wald lan-
cieren könnten - sondern auch unsere Wald
besitzenden Bauern sowie die Schweizer
Paloxenhersteller!

Dr. Peter Greminger, 3303 Münchringen
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Patate douce récompensée par le prix fribourgeois à l'innovation
Le 15e prix à l'innovation agricole du canton de Fribourg est attribué au projet "Batati - Patates douces suisses".
Ses initiateurs sont Christian Hurni et Simon van der Veer, qui reçoivent un montant de 15'000 francs.

"Depuis 2014, les deux lauréats cultivent la patate douce dans la terre du Seeland. Le concept ne comprend pas
que la culture de ce tubercule, mais aussi sa commercialisation", a indiqué mercredi la Direction des institutions,
de l'agriculture et des forêts (DIAF). La cérémonie s'est tenue à Frasses (FR) en présence du conseiller d'Etat Didier
Castella.

Les deux propriétaires se chargent de l'organisation de la culture, de la tarification et de la commercialisation des
patates douces et confient la livraison aux grossistes à des prestataires, précise le communiqué. La marque Batati
ne se limite pas à la culture de patates douces, elle repose aussi sur un engagement social.

La société collabore en effet avec une institution d’intégration socio-professionnelle, Action-paysage Bienne-
Seeland, dont les bénéficiaires participent à la plantation, au désherbage, et à la récolte. En récompensant ce
projet, le jury a voulu distinguer un projet qui offre une valeur ajoutée pour l’agriculture suisse.

Devenu bisannuel en 2006, le prix à l'innovation agricole du canton de Fribourg fête ses 20 ans en 2018. La
récompense vise à faire connaître et à soutenir des projets novateurs en relation avec l'agriculture fribourgeoise.
Elle est dotée de 20’000 francs de prix au total, deux autres projets ayant été distingués à hauteur de 2500 francs
chacun.

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, Postfach, 8027 Zürich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Ausschnitt Seite: 1/1

Bericht Seite 20/22



Datum: 31.10.2018

Schweizer Bauer
3001 Bern
031/ 330 95 33 
https://www.schweizerbauer.ch/

Medienart: Print
Medientyp: Fachpresse
Auflage: 29'811
Erscheinungsweise: 2x wöchentlich Themen-Nr.: 558.005

Auftrag: 1052884Seite: 7
Fläche: 8'312 mm²

Referenz: 71421761

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, Postfach, 8027 Zürich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Ausschnitt Seite: 1/1

KARTOFFELN

Die Fenaco lanciert Produktelinie
Patart - mehrfarbige Urkartoffeln

Dieses Jahr wurden erst- tisch. Der holländische Kartof-
mals massgebliche Men- felspezialist HZPC hat die in-

gen der farbigen Kartoffeln teressantesten Sorten übernom-
men und in Europa aufgebaut.

angebaut, bald schon wer- Wiederum mit einer Auswahl
den die ersten verkauft. der erfolgversprechendsten Va-

rietäten kreierte HZPC das Pe-
Pink, blau, violett: So sehen die rupas-Konzept, welches die Fe-
neuen Kartoffelsorten aus, wel- naco nun als Patart-Angebot in
che die Fenaco verkauft. Es der Schweiz anbietet. Der An-
handelt sich dabei um Urkartof- bau findet bisher an den Stand-
feln, die punkto Geschmack, orten Vechigen BE und Bätter-
Farbe und Verwendungsmög- kinden BE statt. Da die Fenaco
lichkeiten äusserst vielseitig sei- das Produkt national anbieten
en, schreibt die Fenaco in einer wird, soll der Anbau mittelfris-
Mitteilung. Es gebe zahlreiche tig auf die ganze Schweiz ausge-
Urtypen von Kartoffeln in Süd- dehnt werden. Nach drei Jahren
amerika. Nur wenige davon in Kleinversuchen sind im Jahr
würden jedoch den heutigen 2018 die ersten massgeblichen
Anforderungen entsprechen - Mengen in der Schweiz ange-
agronomisch, kulinarisch, op- baut worden. lid
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Bauern sollen Erdmandelgras melden
Unkraut Der Kanton will dem
Eindringling, der Mais- und
Kartoffelernten gefährdet,
auf den Leib rücken.
Landwirte, die auf ihren Feldern Erd-
mandelgras entdecken, sollen dies
künftig dem Kanton melden. Dadurch
soll eine weitere Verschleppung verhin-
dert und eine koordinierte Bekämp-
fung möglich gemacht werden. Dies hat
gestern der Regierungsrat entschieden.

Experten zählen das Erdmandelgras
zu den Unkräutern mit dem grössten
Schadenpotenzial. Es ist inzwischen im
ganzen Mittelland verbreitet, im Kan-
tons Solothurn sind vor allem die Bezir-
ke Wasseramt, Bucheggberg, Lebern
und Gäu betroffen. Ein etablierter Erd-
mandelgras-Bestand kann die Kultur-
pflanzen so stark konkurrenzieren,
dass im Mais Ertragseinbussen bis zu
60 Prozent, bei Kartoffeln und Zucker-
rüben sogar Totalausfälle möglich sind.
Die kantonale Strategie sieht die Be-
kämpfung als wichtigste Massnahme
vor, um eine weitere Ausdehnung zu
verhindern. «Eine zielführende Be-
kämpfung des Erdmandelgrases setzt
allerdings voraus, dass die Befallsflä-
chen bekannt sind», heisst es beim
Kanton. «Bewirtschafterinnen und Be-
wirtschafter werden deshalb angehal-
ten, den Befall von Flächen mit Erd-
mandelgras künftig umgehend bei der

Zentralstelle für umweltschonenden
Pflanzenbau zu melden.» Diese trägt
die Befallsorte im Web-GIS «Neophy-
ten» ein. Diese Karte ist über das Geo-
portal des Kantons Solothurn allen Per-
sonen zugänglich. Die Zentralstelle in-
formiert die Bewirtschafterinnen und
Bewirtschafter sowie die landwirt-
schaftlichen Lohnunternehmer der be-
troffenen Regionen jährlich über die
Befallsentwicklung und unterstützt sie
fachlich bei der Bekämpfung.

Erdmandelgras zählt zu den invasi-
ven Neophyten, die einheimische

Pflanzenarten verdrängen. Die Erd-
mandeln entwickeln sich vor allem auf
Ackerflächen in Frühjahrskulturen wie
Mais, Kartoffeln und Zuckerrüben, sel-
tener im Getreide. Die Knöllchen des
Erdmandelgrases bleiben über Jahre
keimfähig. Dies begünstigt eine Ver-
breitung über landwirtschaftliche Ma-
schinen. Die Bekämpfung ist äusserst
schwierig und muss über mehrere Jah-
re erfolgen. (SZR)

Das Erdmandelgras bedroht Kulturpflanzen, bei Kartoffeln sind Ertragseinbussen
bis zum Totalausfall möglich. zvG
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